
':гЩр

\

ґ LE MÂDAWASKAPAGE SIX Edmundston, N.-B., 19 Juillet 1928
1

c:
et Mme Alphonse St—Amant.

—Est né à M. et Mme John 
Kioux, une* fille baptisée Juliette, 
Thérèse.

—Est néle à M. et Mme Tho­
mas Michaud, une fille baptisée 
Marie, Adèle, Madeleine.

Sauvray : Irène Nadeau і Six jeu­
nes filles.

MADAME Est sortie
Comédie en un acte par Alex 

, Guillet
Fanny, femme de chambre : Cé­

cile Str Jarre ; Marguerite, cui­
sinière ; Laurie Caron ; Madame 
Dfroz, maîtresse : Eva O ne Met ; 
Amanda, sa fille; Albina Tardif; 
Julie apprentie modiste : Cécile 
Soucy ; itose, tse 
Cfton; Une mendientfl; Odila 
Saucier.

—H “Une Lyme dans l’Océan”, par 
H Mie Laura Ouellet. Le 2ième 
Il entr’acte se passe à, Paris. 2ième 

■■ entr’acte ‘a’ Choeur ; l’Angelué, 
accompagné au piano par Mlle 
Yvette Soucy,-‘b’ Gymnastiques, 
avec ruban par des jeunes filles, 
V Due de piano ; tes Ongles Ro­
ses : Mlies Yvette et' Jeannette 
Soucy. Comédie: “Madame est 
Sortie.”

DISTRIBUTION DES ROLES 
La Chaumière Bretonne, Dra­

me en 3 actes par J. A. Guyet : 
Alix Kerouéf, veuve d’un pécheur 
Lucie Maillet; Yvonne, sa fiille: 
Laurie Caron; Magdé et Merthe, 
voisines de la mère Kerouef : Cé­
cile Soucy et Régina H. Caron ; 
Anne, amie d’Yvonne: Laura 
Ouellet ; Madame de Saint-Aig- 
nan. r,entière : Eva Ouellet ; Cons­
tance, fille de Magde : Berthe Pi­
card; Sophie, dame de chambre 
de Mme de St-Aignan : Agnès 
Ouellet ; Madame Falicien : Oli- 
da Saucier ; La Baronne d’Estè- 
ve: Rosie Caron; La Marquise d,e

—Lundi dernier M. Denis D. 
Pelletier, fils de bocithé Pelle­
tier, unissait sa destinée à MKe 
Agnès Coté, fille de Сотд Coté. 
Ces nouveaux mariés doivent par­
tir pour le Massachusetts, où ils, 
doivent s’établir.

DECES DE Mme 1 іEN TOURNEE OM!
A. RICHARDX

i
Moncton, ÎLB., 15—Mme Ro­

salie Richard, Vfeuve d’Antoine 
Richard, est mdrte à la résidence 
de son fils, Camille ^Richard, rue 
Cornell, à l’âge ans. Elle
laisse quatre fils et une fille: Ca­
mille, Alphé et Albani Richard, 
de Moncton, et Albert Richard/ 
de Memramcouk, et Mme Phi- 
lias Gaudet. de Memramcouk. 

Elle était la grand’mère de l’ab­
bé Richard, de la paroisse l’As­
somption. Les funérailles ont eu 
lieu à l'église de la paroisse l’As­
somption ce matin et l’enterre­
ment a eu lieu à Memramcouk.
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- Songez pour un instant à ce qui .se produirait si 8 
pour une semaine seulement tous les citoyens d’une 8 
ville faisaient leürs emplettes à l’étramger — soit dans 8 
le| voisinnage ou par malle ! Ce serait la consternation 8 
et tous les magasins en seraient considérablement $ 
affectés.

| ST-ANpRE, N.-B. |
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—Est né à M. et Mme Ed­
mond A. Levesque, un fils bapti­
sé Adrien Philippe. Parrain, Rév. 
Louis-Philippe Gagné et marrai­
ne, Mlle Alma Gagné, oncle et 
tante de l’enfant.

—Est né à M. et Mme Marcel 
Michaud, un fils baptisé Roméo, 
Lionel. Parrain 'et marraine M.
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QUELQUES-UNS AGISSENT 
REGULIEREMENT AINSILe lieutenant AMERS, com­

mandant de la Royal Air For­
ce Band, dans une tournée de 
trois mois à travers le Canada.

—Le 9 juillet, eut lieu le ma­
riage de Mlle Marthe Sirois, fil­
le de M. Félix Sirois à M. Léo 
Pelletier de St- John Me.

— Le 10 l’abbé Michaud, curé 
de Clair, bénissait le mariage de 
Mlle Anna Landry à Monsieur 
Lévite Daigle de Baker Brook.

Le même jour fut célébré le 
mariage de Mlle Irène Dionne,' 
tille de M. Victor Dionne à M. E- 
m le Cyr, fils de M. Théodore Cyr

Aux nouveaux époux nous of­
frons nos voeux de bonheur.

—Le 14 juillet Mille Mélida 
Thibodeau, fille de M. Henri Thi 
bodeau est entrée au Noviciat 
des religieuses de la Baie St- 
Paul, Qué. Nos meilleurs voeux 
t’accompagnent et lui accorde la 
persévérance dans sa sublime vo­
cation.

—Les Révérendes Srs. Marie 
du St-Esprit et Marguerite Ma­
rie du Couvent de l’Assomption 
Campbellton étaient de passage 
parmi nous au cour* de la semai­
ne dernière.

—Se sont rendus aux exercices 
de la retraite fermée de St—asi­
le ces jours derniers, Mlles Mar­
the et Simonne Nadeau, Cécile 
et Annette Côté.

—Et quel est le résultat? Chaque piastre envoyée 
ainsi au loin est perdue pour la région, et sert tout 
simplement à maintenir et développer des villes é- 
trangères. On ravit aux) hommes d’affaires de chez- 
nous des sommes fabuleuses dont la circulation 
virait au gagne-pain d’un gr;and nombre de 
citoyens.
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Les travaux pour l’embellisse­
ment des alentours de notre égli 
se se continuent.

On s’attend à ce qu’ils vont 
être terminés cette semaine, ainsi 
que le perr. n de notre église que 
l’on a refait en ciment. Quand 
tout sera terminé nous aurons 
nous dit-on, quelque chose qur 
aura du bon sens. Nous n’en fai­
sons jamais trop pour la résiden­
ce du Bon Dieu. Et le tout seta 
couronné par l’érection d’un su­
perbe monument au Sacré-Coeur 

—Mardi matin, avait fieu le 
mariage de Monsieur Wilfrid 

Moreau et Mlle Ida Bossé.
—Le 12 courant, a eu lieu ans 

si le mariage de M. Rrbert Tar 
dif de Cabano et Mlle Jeanne La­
voie. Nos meilleurs voeux.

—Lundi soir, un petit groupe 
d’amis se réunissaient chez M. et 
Mme Georges Lévesque à {’oc­
casion de la fête de M. Lévesque 
On lut a fait une “mauvaise par­
tie” car tous, se sont mis en frais 
de lui donner une bonne “bascu­
le”. Au nombre des invités, ê- 
taient Marie et Rose de Lima Pel 
Ietier de Waterbury, Conn.

—M. l’abbé Alfred Morin vi­
caire à l’He-VertR, passe les va­
cances ici en repos.

—Beaucoup de promeneurs des 
Etats-Unis nous sont arrivés dé­
jà pour la belle saison. Notons, M. 
et Mme Noé Arpin, M. et Mme 
Emile Marquis, M. et Mme Geor­
ges Rouleau, tous de Salem, 
Mass. Mlles Maria et Rose’ de 
Lima Pèlletier, Ida et Régina 
Michaud de Waterbury.

—Etaient d ssapeadeger 
—Etaient de passage dernière­

ment chez M. Louis P. Pelletier, 
M. et Mme Thomas Gagnon, M. 
Ludger Pelletier, fils de M. Louis 
P. Pelletier.

F ET VOS IMPRESSIONS
"XMOUSSEUSE

DESALTERANTE
ri Tout homme d’affaire a plus ou moins besoin de 

matières imprimées, que peut lui faire l’imprimeur 
local. Cependant quelques-uns donnent leur travail 
à des imprimeries étrangères qui n’ont aucun intérêt 
dans la localité sauf celni de prendre des commandes 
et de percevoir l’argent. Messieurs les hommes d’af­
faires, souvenez-vous qp< le journal local cherche 
constamment à promouvoir les intérêts de la région 
qu’il dessert et que vo is lui devez comme à 
mêmes, l’encouragement: dans ses efforts, en patroni- 
sant son atelier d’impre ssions.
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S fa de. bouteilles vides /PAYER 
fade crisses vides 
fa de frais de IRT f vTE-GOOi

Vous, de fame vous-même, _ 
8»chis, sans accessories spd 
bière Foete-Riche-Hjgiéniquet

в vous-
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Now (JOU
can buti real stiile^f= at low prices

Profiter des -heures- de repos 
que vous procure un sommeil ré­
confortant. Toutes les nuits d’été 
peuvent être calmes, paisibles. 
Chacun peut les avoi- ainsi en 
employant le FLY-TOX. Pulvé­
risez-en dans les chambres à 
coucher. Vous tuerez les marin- 
gouîns. Chacun sait que les mous 
tiques propagent les malpdies.On 
doit leur faire la guerre. Les au­
torités sanitaires recommandent 
le FLY-TOX. C’est un produit 
scientifique inventé à l’Institut 
Mellon des Recherches Industriel 
les, par la Fraternité Rex. Direc­
tions faciles sur chaque bouteille 
((libelle bleue) pour tuer tous les 
insectes domestiques. FLY-TOX 
est sûr, sent bon et ne tache pas. 
Chaque bouteille garantie. Ann.
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—Mlle Ludiyine Bénibé de 
Cabano est actuellement en visi­
te à Clair l’hôte de Mme Denis 
Plourde et de sa fille, Mme Paul 
Pelletier.

Mlle Bérubé visitera aussi 
Mme Docteur Page dp Fort 
Kent, Me., et Mme Wilfrid Si­
rois, de Pelletier’s Mill, N. В.
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Préparer /і:

La prépara- ijf 

tion des bib­
erons pour 
bébés, àl’aide 
durait Eagle 1" 
Brand, es 
bien .simple
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Dimanche le 15 juillet a eu lieu 
une séance dramatflqué et musi­
cale organisée par les institutri­
ces de la paroisse au profit de. la 
salle paroissiüe. Chacune s’est 
bien acquitée du rôle qui lui avait 
été assigné, tant dans le drame 
que dans la comédie. D’ailleurs 

/1 l’assfetânce nombreuse a su prou 
ver par ses chaleureux applaudis 
sementg qu’elle était très satis­
faite de l’exécution. Quand à la 
partie musicale, les Mlles Jean­
nette et Yvette Soucy de Clair, 
qui avaient prêté leur gracieux 
concours, se sont bien acquittées 
de celles-ci. Cordial merci' donc, 
à ces jeunes filles pour les heu­
res agréables qu’elles nous ont 
fait passer.

Ouverture—Lustapid, duo de 
piano par Mlles Yvette et Jean­
nette Soucy. Drame "La chau- 

» ou La Malédiction 
E* 1er et 3ième ac­
tes un villa» de 
les côtes de Brets- 

Entr’Aete—Déclamation

ive Dans le nouveau PLYMOUTH de fa- dollars ne les possède—qui vous ar- 
brication Chrysler, vous oBtenez des rête à l’instant avec la moindre près-
résultats que vous croyez impossible tion._______ ____ _______ ____
dans un char de ce prix, jtewu’à ce Jamais auparavant une auto de ce prix 
que vous ena yez l’expérien* vous- n’a eu cette apparence de distinction, 
mètre. d’une élégance surprenante * d’une
Jamais auparavant, à un prix si bas, silhouette attrayante, 
avez vous espéré, encore moins réali- En somme, jamais auparavant B n’a 
sé. une telle vitesse, une telle force et existé une telle auto. Seuls le génie des 
un tel confort—pas un vestige de vi- ingénieurs et l’habilité dans la * ‘
bration à nimporte quelle vitesse. cation aux urines Chrysler, pa.___
Jamais auparavant vous n’aviez joui principe de Qualité Standardisée, pou 
d’un tel confort. Carrosseries de grau- valent produire une auto à un prix 
deurs normales pour adultes. Bourru- aussi bas et renfermant la qualité et la 
re et couverture que vous ne croiriez valeur des autos plus dispendieuse, 
trouvjer que dans les autos d’un coût Nous sommes désireux de montrer un 
plus élevé. і Plymouth à votre disposition. Condui-
Jamais auparavant vous n’avez expé- sez-le, et nous sommes assurée d’a- 
d mérité une telle force de frein-Freins vance que vous l’acclamerez comme 
hydrauliques sur 4 roues à expansion le chef-d’œuvre de Chrysler, dans les 
interne—aucune auto sous quinze cent autos à bas prix.
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AND UPWARDS M
1 mCoupe

RouYère .... 850 Coupe de Luxe 4І0
(ces 2 modèles avec siège d’arrièrej'

Touring .... 870 Sedan 4 Portes 915
Les prix f. à b, Windsor, Ontario, ac­
cessoires d’usine compris (fret et ta- » 
хед en plus). t,

$850 Sedan 2 Portes $875
:
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